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Acte 11

La tente de Prinzivalle. Désordre somptuewx.Tentures de sose et d'or. Armes. Amas de
Jourrures précieuses. Grands coffres entrowverts,debordants de bijoux et d’étoffes
resplendissantes. Au fond, V'entrée de la tente fermée par une portiére en tapisserie.
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RIDEAU. Prinzivalle, debout pres d’une table, range des parchemins, des plans

et des armes. Entre Vedio.
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Prinsiralle, suivi de Vanna, se dirige vers lentrée de la tente et louvre toute gramde.
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Une rumeur lointaine,que domine un bruit de cloches exaltees, envakit brusquement le silence de

la nuit, tandis que,par la baie mourante de la tente, on voit a UAorizon Pise tout illumince, semee
de feur de joie et projetant dans lazur, encore sombre, un énorme nimbe de clarté.
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